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Sons content de ma ue,spnee. S o P
Ah! je suis assez, fortunee,
Si ton amour repond au mien, . .
Et ta presence est mon vrax bxen. . 5
Mon bon Robin, &c. A

Je priai; pleurai.. mans envaing ;) T b

Ferme en son funeste dgssem, Vol T

11 partit, quitta cesrivages; . .. - . . :

* Et lesplus sinistres présages,. - . ., .o

Me prepax’erem aux malheurs R

Qui devoient affliger nosceeurs. .. ..., s
Mon bon Robin, &e. ' :

En proie & ma vive douleur, e

. Papprends bientot tout mon, malheur 5 - o

Plus d’espoir, plus de marisge, ... .. .
‘Mon doux Tobie a fait naufrage.:,,d.ﬂ P
Brisé contre un fatal eceuxl PN
Son vaisseau devint son cercue:l. R ERNE
Mon bon Robin,. &e. | ‘

‘Ot dans mon sort quel changement !

Je pleurois un fidéle amant, !
L’objet de toute ma tendresse 3 3 R
Tt dans cet excés de détresse, .
Mon pére, malade et souffrant,

Mettoit le comble a mon touf rment,
Mon bou Robin, &ec. -

- Il ne pouvoit plus travailler,
Bt moi je ne pouvois filer; .
Sans doute jeusse vu mon pere,
Mourir de chagrin, de misére, - |
8ans le secours d’un -bon .voisin -
- Et ce voisin, c¢’étoit Robin. .
Moa bon Robin, &e. . - . .~ .
4 ,
Conduit d’abord par.}a pitié,
Lt retenu par Pamitié; i -
Ne quittant plus notre chaumiére;

Robin soigna, veilla mon pére. i S
Mais ce Robin si bienfaisant, = . - boa s
Bient6t ne fut plus qu’un amant. STy L
Mon bonRobm, &e. S b

e

Chére Zoé, dit-il ur jour,
Ne dédaignez pas mon.amour; .



